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Alcooliques
Aisément

Guéris.
Mlle Bdith Wlliams veut que lesi

lectrices de ce journal savent
comment elle a sauvé son

père.

Eile lit usage d'en remède sans odeur et
sans saveur dans son manger et le

guérit sans qu'l le sat

Un pquet d'essai do ce remède est expédié
franco pour montrer comment ce

guérit les alcoolique& aisément,

Rien n'est plus dramatique ou »ffectueux
que la manière dont Mlle Edits William,
Botte 36 Waynesvlile, 0., a guéri son pére
alcoolique après dus années du peines, de dé-
couragement et de souffr-ances sans pareilles.

MLLE EDITîî WîL'LliÂs

Ouit mon père est uin homme réformé,
d&telle, et nos amis pensent go.i c'est, un mi-
racle que je l'aie- guéri Sans qu Ille sût et salis
son conaentnnont J'avais lun comment Minc
Kate Lynch. domiciliée 319 rue Vils, liaen

Pranioc, Ca, aait rimon Imari, un se .,r-
'van td'un remède searétement danns -on café
et son ma~nger, et j'éorivis au b)r laines pour
aVoir un paquet d coai. Quaind i arriva J'en
mis dans le café de mon père et dans sion mane-rr et le l'observai attenutiveiment, niais Il ne
écouvrit rien etje ontinuai.
é *Un matin mon père se leva et dit qu'il

aivait faim no. était un bon signe parce ou'l
déj eunait rarement, il partit et quand il re-
vinut à la maislon, le midi, parfaitement sobre,
J'étais presque folle de joie, car le n l'avals
pao vun sobre iluraint une demil-journée depuis

quatorz &11. près le <0inor, Il e'a-iit conter-
tbeetd Ans une grande chaise et dit:

"EdIth,je ne sais pas on qui est, Lurvenu mials
..dée, l a vu. etila sentesur des liqueurls et
ae vais cesser de boire pour toujours." C'lun
était trop pour mol et je lui avouai on que

lvasfait. Nous poussânims un cri de Joie et
maintenant notre foyer etle plus heureux
et mon pére le meilleur hom me qui le puiéee
Imagnr Je suis bien contente que vous pu-

bIlsctexemple,,car il, sera connu de plu-
@ienu autres et le r enseignlera sur le Golden

a douvreur, le Dr Haines enverra un
échantillon deogrand remède gratis à tous
ceux qui lui écriront pour l'avoir. I nevi
moues Pour montrer comment on s'en Sert dans
le thé, le café, on le manger et, pur montrer,
qu'il guérira cette taeri he habitude paisible-
ment et permoanfimment. Envoyez vos nom
et adrersse au De J.-W. Hlaines, 678, Gien.
Building. Cincinnati. Ohi. et il , ous env-erra
lin échantillon gratis du remède, cacheta
Avec soin dans une enveloppe non Imprimée,
ave c les instruction% complète', pour W'en
eervir. des livres et des certificats de centaines
de personne i qui ont été gués-ies et tout ce qui
est nécessaire our vous aider à sauver vos

rcetet aff'ectionnés parents d' ,une vie de
érdlion, de pauvreté Inévitable et do

Wmedzun essai gratis aujourd hui. il
illuminera le reste de votre v le.

GRATI
oo à reseteir et vé*ltéls

duuude boutons de cottet
Ds-terment eueacons sru 1 es- ta
.bsei. Se-, et anus vou
avuree le. boutons, tous traispaez ILimI vous tIs ans
veuss Véiya-ou ~ret et

Vo MIME V~otr ILntre tout à tOIgratu teuseat
-Lv lw ooo. Boita Ion Toronto. Ose

el-ttre 1-teffletAPmuentosoyenae S llRA itSbeYý2ýU

En chemin de fer, route de Paris à
Vichy:.

SUn riche campagnard s'installe dans
uin compartiment de premières.

Il s'adresse à trois dames qui lui
font vis-à-vis.

-Pardon, excuse, mes petites da-
mes, la fumée d' la bouffarde, ça vous
incommode-t-il 1 I

-Oui, monsieur, répondent les trois
dames comme un seul homme.,

I -Alors tant pis, faudra voir à des-
cendre, parce que je vais en fumer
du.

i-Vieux rustre, va!

-Achète-moi ue belle poupée, dis,
papa.

--4e te l'achèterai demain. Aujour-
d'hui les magasins sont fermés.

Un instant après, le père prend l'en-
fant sur ses genoux.

-Voyons, Liii, embrasse-moi.
> -1l est trop tard, mea bouche est

fermée, je t'embrasserai demain.

ilécrevice allée, qui n'a plus qu'un
an de service militaire à faire, est en
per ,iission chez ses parents.

Hier, il disiait to>ut joyeux, en se
frottant les mai ns:
'ý,-A présent, je suis de la classe.

Son jeune frère, âgé de dix ans,
piteusement, en prenant son carton
pour aller à l'école:

-Hélas!1 moi aussi!1

Je tire bien moins des livres que je
n'y mets moi-môme.

TRISTE AGENCE

La phtisie, la pneumonie, la onsomption,
agence redoutable upeut procéder d'un
rhume, même léger. It Bataile Rhumai nonte
sauves de tout cela 21

DITES D'UN RHUM
soit de cerveau, »Dit do la Poitrine,
sont le catarrhe chronique, la con-

somption et le tomnbeau.

I(OLDSIOP
est un traitement complet, compte-

prenant des pilules,/ des pudres et un
soufflet. Il arrête le

pieruede crt
ycau ou de poitrinef en 24 heures,
Prix, 25 et..

POUt muS CONePoCIOY1 SEULEMENST
Pendant plusieurs annéiers, J'ai

soutffert des conséquences des îl-
-pindencs du jeune fige et des

1\ lIgnorauce de. lois de la nasture,
J'ai payé des clatainers de dolilir,
à des médecins, sans obtenir de
rénlte.& Flnalemnt. pond..t

unvoae n uope, j'.i consulté
le. ~unB "doc,terparialen bien, connu

qui m'a ordonné die- médicamnts qui m'ont entière-
mient guéri J'ai informé certains demes amis dea
bonue fortune, et ceux qui smijfraient du même genre

riaftI o esyé le reMède et ont aussi été parlai-
tement guéris. AlorsJe fugahalum@ut neuvainîn o

nhpotq~auerétabi au moyen de ce reind
mereiJý u. 1@ ien doctýr i a donné cette pcescriP-

lion, et, aéehant bien que beaucolup de Personnes V.u-
vent on obtenir les mèmel bénéfices, J'ai décidé dei'offrir
à ceux de mes concitoyens qui peuvent avoir bsoto d (e
ce genre do traitement~ Je n'ai rien à Tendre, Je ne de-
mande pâls d'argenit et Joe publie ceci quesistent
ps-coque Jeocroisêtro utile à ceux quisbouff mnt. Si done
voue avez besoin dae renmède, ècrives-mol aujourd'hui,
envoyé Y,-moi un timbro-poste pola T9yë,uo et je vous
envers-ai lab prescription écrie eniru çan
CHARLES JOHNSONI, Ne.-159 Hlase Sift kumemi, Int
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- ~ceci est une cure certaine pous
toutes les affections de la gorg
et des poumons, et aussi l .

LA CONSOMPTION
CES QUATpl"RE REMEDE'%ý
Représentent un nouveau système de traitement médical pour les faibles,
ceux fiu souffrent de maladiîes épunisantes, faiblesse' des poumons, ton:
niai de gorge, catarrhe, ctistomptlont et kt titres afl'ectiolis pulmonaire
ou états Inflammatoires du liez, de la gorge et (les potumons.,

Le traitement est gratuit, Vous n'alvez qu'à écrire pour vous le proclirez
Par le système élaboré par le Dit T. A. SEI~CUM, le spécialiste dans les ut,

ladies des poumons et celles qui s'y rattachent, ce qu'il filut au corps mala<
peut être condensé, dans son traitement par quatre préparations différentes.<I uelle que soit votre maladie, un ou plus de ces quatre remèdes vous fiel
du b en.

Suivant les besoins de votre cas, pleinement expliqués dans le traité dont
gratis avec les remièdes gratuits, vous pouvez prendre un, ou deux ou trie
ou tous les qusatre, ensemble.

Les quatre ensemble forment une armure complète contre la maladie soi
quelque forme qu'elle puisse vous attaquer.

L'OFFRE ESa5"T GROàpATUITE
Pour obtenir ces quatre pécieuses pSé arations lgtuites représentées c

haut, écrivez simplement à THET, .ZSL UM CHEMICAL 20., LIMITED, 4
King Street West, Toronto, donnant l'adresse du Bureau de Poste et du BureE
de l'Exlress;, et le remède gratuit (The Slocum Cure> vous sera prompteme]
expé¶dié.

Les malades devraient profiter immédiatement de cette offire généreuse, Lu
ent écrivant pour avoir les remièdest, mentionnez toujours ce journal.

Les personnes en Canada q u voient l'offe gratuite Slocum dans les j,
naux américains. voudront ien s'adresser au laboratoire de Toronto pot
échantillons.

Toute la correspondance se fait on anglais. Veuillez écrire en anglais. ~


